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Confron tée à une grève immi nente des employés des biblio thèques muni ci pales, la Ville de
Qué bec a décidé d’annu ler les fes ti vi tés entou rant la réou ver ture de la biblio thèque Gabrielle-
roy qui auraient dû se dérou ler du 1er au 3 mars. Cette annu la tion, qui déçoit le maire Mar -
chand, coû tera 60 000 $ aux contri buables.
Les 240 employés de l’ins ti tut cana dien de Qué bec (ICQ), orga nisme qui a pour tâche de gérer
les 26 biblio thèques de Qué bec, ont rejeté dimanche une « o�re �nale boni �ée » visant le
renou vel le ment de leur conven tion col lec tive. Ils seront donc en grève géné rale illi mi tée à
par tir du ven dredi 1er mars, soit le jour même où les célé bra tions auraient dû débu ter.
« L’avis de grève géné rale illi mi tée trans mis par le syn di cat des tra vailleurs rend impos sibles
l’orga ni sa tion et la tenue des fes ti vi tés dans les délais pré vus », lit-on dans un com mu ni qué
de la Ville.
On ajoute que « la Ville se voit donc dans l’obli ga tion d’annu ler les fes ti vi tés de réou ver ture au
public ».
Mardi der nier, le maire de Qué bec, Bruno Mar chand, assu rait pour tant que les fes ti vi tés
auraient lieu, qu’il y ait grève ou pas. Il sou te nait alors que « l’inau gu ra tion doit avoir lieu.
C’est un tra vail colos sal qui a été fait dans cette biblio thèque-là […]. Il peut y avoir des lignes
de pique tage, mais c’est pas parce qu’il y a des lignes de pique tage qu’on ne peut pas aller
quelque part. »
Par ailleurs, l’admi nis tra tion Mar chand com mu ni quera ulté rieu re ment avec la popu la tion
pour l’infor mer des mesures de contin gence qui seront mises en place dans les biblio thèques
de Qué bec pour limi ter l’impact du bris de ser vice sur les citoyens.
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Le maire de Qué bec veut rendre publiques les images des camé ras de sur veillance qui ont
capté l’alter ca tion entre deux conseillers à l’hôtel de ville, et qui ne mon tre raient pas de «
coup de torse », contrai re ment à ce que pré tend un élu de l’oppo si tion.

La saga du « coup de torse » se pour suit à l’hôtel de ville de Qué bec. Des membres du cabi net
Mar chand ont visionné les bandes vidéo des camé ras de sur veillance, qui ont capté l’alter ca -
tion entre le conseiller de l’équipe du maire Steeve Ver ret et le conseiller de la deuxième
oppo si tion Ste vens Mélançon, le 6 février der nier, après la séance du conseil muni ci pal.
Bruno Mar chand doit les regar der aujourd’hui, mais selon ce qui lui a été relaté, « les pro pos
qui ont été rap por tés, c’est pas ça qu’on voit sur les bandes ». M. Mélançon avait a�rmé que
M. Ver ret avait « foncé » sur lui, et qu’il lui avait donné un coup de poi trine.
« Ce que je sou haite, c’est qu’elles soient ren dues publiques, si c’est pos sible – on va voir les
contraintes légales, a dit le maire. Si c’est pas pos sible, [je veux] que les journa- listes
puissent les voir pour rap por ter au public de façon neutre ce qu’ils voient. »
PLAINTE

Les images ne mon tre raient pas de vio lence phy sique entre les conseillers,
dit-il
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Hier, Steeve Ver ret a porté plainte à la Com mis sion muni ci pale du Qué bec pour atteinte à sa
répu ta tion envers M. Mélançon et Ali cia Des pins. Cette der nière, élue de l’oppo si tion o� -
cielle, avait rap porté la que relle dans les médias.
« On ne peut pas avoir des alter ca tions, presque des batailles – on en est presque venus aux
poings – dans les cou loirs de l’hôtel de ville. Je pense que ça va trop loin », avait a�rmé Mme
Des pins, spé ci �ant qu’elle n’avait pas elle même été témoin de la prise de bec.
MARCHAND APPUIE VERRET
M. Mar chand appuie la démarche de M. Ver ret, qui se sent « lésé ».
« Je com prends M. Ver ret. Si on l’accuse d’avoir posé des actions qu’il n’a pas posées, il a le
droit de se défendre. »
Si les bandes montrent bel et bien qu’il n’y a pas eu de coup porté, les élus qui ont pré tendu le
contraire devront « se regar der dans le miroir », estime le maire. « Il y a des élus qu’on va
devoir entendre sur com ment ils se posi tionnent main te nant. »


